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Le parc Crickx sous la loupe

Le groupe recense deux parcs au sein du quartier Cureghem. Une des partici-
pantes connaît bien ces parcs et informe les autres qu’un seul des deux dépend 
de la commune. Il s’agit du parc Crickx. De plus, plusieurs écoles sont situées à 
proximité du parc, les enfants pourraient en profiter s’il était réaménagé. 

Le groupe se rend donc au parc Crickx dans le but de récolter un maximum 
d’informations pour la constitution d’un dossier. Une partie du groupe se 
promène dans le parc pour prendre des photos de différents éléments sous 
différents angles. L’autre partie du groupe se charge de faire un premier croquis 
du parc en dessinant les arbres, les bancs, les jeux existants tout en prenant note 
des zones d’ombre et d’ensoleillement. Ainsi, le groupe liste les éléments qui 
pourraient être modifiés, remplacés, apportés, sécurisés... 
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Les femmes du groupe 
constatent que non seulement 
il y a peu de jeux pour les 
enfants, mais qu’en plus, ceux 
qui s’y trouvent sont dans un 
état délabré et donc dange-
reux. Aussi, le parc manque 
de convivialité, il est sombre 
et très sale. Les bancs exis-
tants sont très abîmés, des dé-
chets et des crottes de chien 
jonchent le sol un peu partout, 
les pistes de pétanque sont 
réduites à l’état de ruine...

Ba
lan

çoi
res

Fon
tain

e
 d’e

au

Ba
ncs

Jeu
x

2,5
/5 

ans

C
rick




x
, un


 p

et
it

 p
arc




 p
r

êt
 à

 sor


t
ir

 le
 

grand






 jeu


…

 



C
rick




x
, un


 p

et
it

 p
arc




 p
r

êt
 à

 sor


t
ir

 le
 

grand






 jeu


…

 

22   Cultures&Santé asbl 

Quand il fait beau, je viens 
souvent avec ma fille.
Pourtant, regarde, il n’ y a 
pas grand-chose 
pour les enfants.

Les jeux sont abîmés, 
c’ est dangereux pour les enfants ! 

Les gens ne respectent rien, 
il y en a qui jettent leurs 
poubelles ici.

En été, il y a des gens qui 
dorment dans ce parc. 
Personne n’ ose venir ici le soir. 

Il faudrait quand 
même que la 
commune fasse 
quelque chose pour 
ce parc. C’ est le 
seul grand parc du 
quartier.

Aujourd’ hui, si on veut un beau 
parc avec une plaine de jeux pour 
les enfants, il faut déjà aller loin et 
prendre les transports en commun. 

Progressivement, le groupe commence à imaginer des aménagements et à 
avoir en tête une idée de ce que pourrait devenir le parc... 
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De rencontres en rencontres 
et de fil en aiguille, le projet 
prend de la vigueur

Après avoir réalisé l’état des 
lieux, le groupe part à la re-
cherche de ressources pour 
alimenter le projet. 

La Maison de la Participation

Les professionnelles se renseignent et infor-
ment le groupe de l’existence d’un lieu qui 
soutient des initiatives de quartier : la Maison 
de la participation d’Anderlecht. Le groupe s’y 
rend et raconte pour la première fois son pro-
jet à une personne extérieure. Exercice diffi-
cile, mais formateur. Les femmes apprennent à 
mieux connaître leur projet et à le défendre. 

La responsable de la Maison de la partici-
pation accueille le groupe et montre un vif 
intérêt pour ce projet. Elle est d’accord avec 
l’état des lieux réalisé par le groupe, car elle 
connaît bien l’endroit. Elle constate effective-
ment que le parc Crickx mérite un aménage-
ment. Elle encourage le groupe à poursuivre 
ce projet en lui donnant des pistes financières 
et en l’informant de l’existence d’une enve-
loppe « Quartier Durable » octroyée par la 

MAISON 
de la 

PARTICIPATION
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commune d’Anderlecht. Cette enveloppe bud-
gétaire soutient des initiatives visant à amé-
liorer la qualité de vie dans les quartiers de la 
commune. De même, elle trouve pertinent de 
mettre le groupe en contact avec la responsable 
du comité de quartier « Broekwijk » ayant dé-
veloppé le même type de projet sur Anderlecht.

En sortant de la Maison de la participation, les 
femmes sont pleines d’espoir pour le futur et 
ont la conviction que leur projet est réaliste et 
concevable.

Au début, je ne disais rien, mais 
après, j’ ai osé raconter l’ état dans 
lequel est le parc. Je me suis sentie 
écoutée et fière de moi. On a bien 
défendu notre projet. La dame 
qui nous a reçues nous a donné 
beaucoup d’ informations pour le 
continuer. 
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Le projet du Broekwijk

Le groupe invite la responsable du comité de 
quartier « Broekwijk » afin qu’elle témoigne de 
son expérience de l’aménagement d’un espace 
vert communal situé dans la rue Adolphe Wil-
lemyns à Anderlecht. Depuis plusieurs années, 
l’association Broekwijk travaille à l’améliora-
tion de cet espace avec le soutien de la com-
mune. 

Cette rencontre enrichit les perspectives d’ac-
tion du groupe. La responsable lui explique les 
difficultés rencontrées et les leviers ayant 
favorisé le déroulement du projet. Celle-ci 
conseille de contacter la directrice du service 
Espaces verts de la commune d’Anderlecht 
afin d’être informées des normes en vigueur 
en matière de réaménagement d’un parc pu-
blic. Certaines règles de sécurité doivent être 
respectées lorsqu’on se lance dans un tel pro-
jet. 
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L’échevinat des espaces verts de la com-
mune d’Anderlecht

Dossier en main, le groupe sollicite, avec un peu d’appréhension, 
le soutien de la directrice du service des Espaces verts de la 
commune pour son projet. La directrice exprime son sentiment 
d’impuissance par rapport aux faibles retours sur les nombreux 
investissements dans les parcs communaux d’Anderlecht. Les 
parcs sont régulièrement la cible d’actes de vandalisme. Ce qui 
est décourageant. Néanmoins, face à l’argumentation des 
femmes, elle est sensible au projet collectif présenté. Comme il 
s’agit d’un projet porté par des habitantes du quartier, les chan-
gements envisagés se fonderaient sur une assise plus solide.

L’interlocutrice donnera au groupe des informations quant aux 
normes de sécurité à respecter et aux types de jeux qui pour-
raient être placés. Le projet entre dans le concret.

Grâce à cette rencontre, le groupe prend également connais-
sance du Contrat de quartier Canal-Midi lancé en janvier 2011 
et qui inclut la zone du parc. À ce moment-là, les porteuses du 
projet ne savent pas encore que cette information lui donnera 
une autre ampleur. 
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Le Contrat de Quartier 
Canal-Midi : un élan pour 
la concrétisation du changement

Le responsable du Contrat de quartier répond avec enthousiasme 
à l’invitation du groupe. Il explique les enjeux et les différents élé-
ments que représente ce Contrat de quartier. Il insiste sur une 
dimension essentielle d’un Contrat de quartier, celle de la partici-
pation des habitants : leur voix doit être entendue, il faut prévoir 
des espaces au sein desquels ils peuvent exprimer leurs avis, leurs 
idées, leurs volontés. 

Cette participation consti-
tue le moteur du projet 
mené par les femmes pour 
l’aménagement d’une plaine 
de jeux dans le parc Crickx. 
Elles se mobilisent elles-
mêmes pour améliorer leur 
quartier, elles ont été à la 
rencontre d’autres habitants 
pour entendre leur voix, elles 
analysent elles-mêmes la 
situation du parc et elles se 
mobilisent aujourd’hui pour 
trouver des solutions qui 
permettront d’aménager le 
parc. Tout cela rend le projet des participantes très intéressant 
aux yeux du responsable qui encourage les femmes dans leurs 
démarches. 

Il les informe qu’au sein de ce Contrat de quartier, un investisse-
ment important est prévu pour des jeux et l’éclairage dans le parc 
Crickx. Les montants qui seront investis dépassent largement les 
espérances des participantes. Cette nouvelle apporte un enthou-
siasme dans le groupe. Cette ferveur est d’autant plus forte que le 
coordinateur souhaite réellement faire participer les femmes à l’éla-
boration des actions d’aménagement liées au Contrat de quartier. 
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Le dossier qu’elles ont élaboré est remis au 
responsable. Celui-ci reprend toutes les indi-
cations concernant l’existant et les modifica-
tions qu’elles envisagent. Le coordinateur est 
ravi. Grâce à cette mobilisation et au travail 
fourni, il peut s’appuyer sur une étude parti-
cipative, qui plus est, organisée spontanément. 
Le groupe prend conscience de la richesse 
de la démarche, de sa valeur et de sa per-
tinence, épousant les desseins du Contrat de 
quartier.

Le responsable du Contrat de quartier solli-
citera le groupe lors de prochaines réunions 
prévues pour négocier et trouver des pistes 
de réaménagement du parc. Les participantes 
ont maintenant l’assurance que leur voix sera 
écoutée et que leurs avis concernant le parc 
seront pris en considération. La perspective de 
financement se précise.
Le parc Crickx bénéficiera très probablement 
d’un investissement consacré à son réamé-
nagement et à l’introduction d’une nouvelle 
plaine de jeux.
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Une des clés de réussite de ce projet a été 

de l’ouvrir à l’extérieur, de le relier à un 

existant. Ces opportunités qui ont été saisies 

ont permis d’élargir l’horizon et de lui 

donner une certaine envergure. 

Je suis contente de voir 
que notre projet pour la 
plaine de jeux de nos 
enfants va pouvoir avoir 
des sous. 

ça nous donne de 
l’énergie pour le futur, 
car enfin, il y a des 
gens qui font quelque 
chose pour notre 
quartier. 

Ce monsieur est gentil, 
il a écouté notre projet. 
Il pense aussi qu’il faut 
faire quelque chose pour 
que notre parc soit plus 
beau. 
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De nouvelles idées : colorer, 
s’approprier, communiquer

Fort de ce succès, le groupe a pris conscience de ses forces et de ses capacités. 
Il ne souhaite pas en rester là... 

« Maintenant qu’ il y a de 
l’ argent pour la plaine de jeux, 
que pouvons-nous faire de plus 
pour que notre parc soit plus 
joli ? »

« On pourrait faire quelque 
chose pour que notre parc soit 
plus gai. »

Les femmes décident dès 
lors d’orienter le projet 
vers l’amélioration de la 
convivialité du parc. Elles 
retournent plusieurs fois 
dans le parc. 

« C’ est triste ici, pas de fleurs, pas de couleurs. »

« Regarde cet énorme mur en béton le long du parc, il est vraiment moche. »

Elles discutent et imaginent une grande peinture pour ce mur, une fresque com-
posée d’une multitude de dessins d’habitants du quartier. 
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Trouver des ressources

« Comment trouver l’ argent pour payer les peintures ? »

L’animatrice du groupe fait des recherches pour 
trouver un financement. Elle prend connaissance 
de l’existence d’un appel à projets qui vise l’amélio-
ration de l’environnement urbain : le prix Bruocsella, 
attribué par l’asbl Prométhéa. L’idée de réaliser une 
fresque dans le parc Crickx entre tout à fait dans le 
cadre de cet appel à projets. Il faut donc tenter sa 
chance. 

La fresque imaginée par le groupe nécessite la collaboration 
d’un artiste expérimenté. Dans cette optique, l’animatrice du 
groupe prend contact avec un artiste peintre et photographe. 
Celui-ci a déjà développé plusieurs projets artistiques collectifs 
permettant de mettre en valeur l’histoire d’un lieu et de ses 
habitants. L’animatrice du groupe le rencontre, lui explique la 
démarche des participantes et lui propose de visiter le parc afin 
qu’il puisse s’imprégner du lieu sur lequel les transformations 
sont imaginées. 

Au cours de cette visite, l’artiste propose différents 
éléments qui permettront au groupe de compléter 
le dossier qu’il présentera au jury. Si le groupe rem-
porte le concours et obtient le financement pour 
sa fresque, l’artiste suggère de réaliser un travail 
sur l’historique du parc et ses alentours. La fresque 
serait illustrée de photos prises par les habitants du 
quartier et nourrie de récits de vie liés à ce parc. Les 
propositions de l’artistes sont transmises au groupe 
qui, convaincu, décide de poursuivre le projet de 
fresque sur cette voie. 

À la demande du groupe, l’échevine des espaces verts écrit une 
lettre pour soutenir l’idée de  la fresque. Cette lettre est ajou-
tée au dossier que les femmes ont constitué.
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Prendre la parole

Le groupe appréhende la date du 9 mai. Ce jour est celui de 
la défense du projet de fresque face au jury de Bruocsella qui 
pourrait octroyer un financement.

« J’ ai peur s’ il y a beaucoup de personnes dans le jury, je n’ oserais 
pas parler. » 

« Moi, je ne parle pas bien français, ils ne vont pas me comprendre. »

Les professionnelles tra-
vaillent avec le groupe sur les 
attitudes à adopter face à un 
jury, les mots clés du projet 
à avoir en tête. À nouveau, 
les femmes s’exercent au 
moyen de mises en situation 
et de jeux de rôles dans une 
ambiance bon enfant. À la fin 
de l’exercice, elles se sentent 
mieux armées pour tenir un 
discours fort, clair et por-
teur.

Dès 9 heures du matin, rendez-
vous au parc Crickx. Le groupe 
de femmes, les professionnelles 
qui les appuient dans ce pro-
jet, l’équipe de Convergences et l’artiste : tout le monde est là... 
Même le responsable du Contrat de quartier, venu soutenir les 
participantes dans leur nouveau projet. 
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La tension monte, le groupe est anxieux. Der-
niers réglages. Les membres du jury arrivent, 
ils sont nombreux...

Le groupe expose son projet avec engouement 
et enthousiasme face au jury qui se montre 
fortement intéressé par cette démarche ci-
toyenne. Les femmes répondent aux questions 
du jury qui souhaite avoir des informations 
complémentaires sur certains points notam-
ment l’aménagement de la fresque  : «  où 
serait-elle située ? Un éclairage est-il prévu ? ».

Quelques jours plus tard, le groupe s’impa-
tiente de connaître le projet sélectionné. Mal-
heureusement, il apprend que, malgré la soli-
dité du projet et la belle plaidoirie effectuée, le 
prix Bruocsella ne lui est pas attribué. Néan-
moins, le jury incite le groupe à réintroduire 
ce même projet l’année suivante... 

Les participantes ne sont pas découragées 
pour autant. Elles poursuivent leurs recherches 
avec les professionnelles et ont d’ores et déjà 
l’intention d’introduire ce projet auprès de la 
Fondation Roi Baudouin, qui finance de nom-
breuses initiatives collectives. 
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Regard sur le chemin parcouru

Aujourd’hui, le projet n’est pas encore abouti. Cependant, une 
chose est sûre, grâce à la démarche qu’elles ont menée, ces 
femmes ont changé. Elles ne sont plus les mêmes qu’au début 
du projet. Leur regard sur la société et sur la place qu’elles 
peuvent y prendre a changé. Elles savent qu’elles peuvent s’ex-
primer, solliciter des ressources et que leur voix peut compter. 

Après presque un an de travail, quel est leur regard sur le che-
min parcouru ? 

« Je sais maintenant que je peux avoir un poids face à la commune, 
face à la loi. »

« Je me sens maintenant reconnue par la commune comme une 
citoyenne à part entière. »

« Maintenant, pour un projet de quartier, je me sens capable de bouger. 
Au début, je n’ y croyais pas, je pensais que ce n’ était pas possible. »

« Si j’ ai un problème avec mon propriétaire, je vais à la Maison de 
la participation. J’ y suis déjà retournée pour trouver une école et une 
crèche. J’ ai même inscrit mon enfant aujourd’ hui à l’école Maurice 
Carême sur les conseils de la Maison de la participation. »

« Si j’ ai un problème, j’oserais aller à la commune, je sais chercher 
le numéro de téléphone qu’ il faut. Mon problème, c’est toujours mes 
manques en français. »
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« J’ ai compris le fonctionnement communal. Je sais que le chef, 
c’ est le bourgmestre et qu’il y a plusieurs échevins responsables de 
différentes choses. »

« Je me suis surpassée ! Avant, je n’ aurais jamais osé faire une 
enquête. Maintenant, pour interroger les gens, je sais où aller et quand 
y aller. Je sais comment il faut faire .»

« Pour réussir un projet, il faut faire des réunions, plusieurs réunions 
même. Faire des enquêtes, ça permet d’ agrandir le groupe d’ une 
certaine façon. »

« Maintenant, je comprends comment je dois faire. Si j’ ai un 
problème avec l’école de mon enfant au niveau des repas, je vais voir 
la directrice en lui proposant quelque chose, je ne vais pas seulement 
réclamer. »

à travers cette aventure, ces femmes se sont enrichies de sa-
voirs en étant actrices de leur apprentissage. Elles comprennent 
mieux le fonctionnement communal, elles savent où trouver les 
informations nécessaires, elles ont pris conscience de la force 
d’un collectif pour se faire entendre...

Elles osent désormais plus facilement s’exprimer face à une per-
sonne extérieure, défendre leurs opinions et argumenter. À tra-
vers le renforcement de leur confiance en elles, elles prennent 
désormais une place plus active au sein de leur entourage, dans 
leur vie familiale, dans leur quartier.
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Et demain ?

Le projet continue sur sa lancée. Des réunions concernant le 
plan de réaménagement de la plaine de jeux sont prévues entre 
le groupe de femmes et le coordinateur du Contrat de quartier. 
Parallèlement, le groupe continue à chercher des financements 
pour la réalisation de la fresque murale d’un parc prêt à sortir 
le grand jeu.

À suivre…
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L’asbl Convergences réalise un travail de 
prévention du processus de marginalisation 
auprès de familles fragilisées d’Anderlecht. 
Ces familles, en majorité d’origine immigrée, 
cumulent de nombreuses fragilités  : scolaires, 
sociales, économiques, linguistiques et cultu-
relles. Les personnes qui viennent à l’asbl sont 
issues de plus de 30 pays différents, la diversité 
culturelle y est importante. Cours de français, 
ateliers d’informatique, ateliers de danse et 
école des devoirs sont les principales activités 
qu’on y trouve.

L’asbl Cultures&Santé, active en éducation 
permanente et en promotion de la santé, ins-
crit son action en faveur d’une société plus 
solidaire, plus équitable et plus durable. Elle a 
pour objet de contribuer, dans une perspec-
tive d’émancipation individuelle et collective, à 
la promotion de la qualité de vie des popu-
lations fragilisées en tenant compte surtout 
des déterminants culturels, sociaux, environ-
nementaux et économiques. Elle mène, entre 
autres, des projets d’éducation permanente en 
partenariat qui peuvent aboutir à des supports 
d’animation et de réflexion. 

Cultures&Santé 
asbl

Convergences 
asbl

À suivre…



CS

Cultures   Santé 
148, rue d’Anderlecht

B-1000 Bruxelles

+32 (0)2 558 88 10
info@cultures-sante.be

www.cultures-sante.be



Convergences 
36-38, boulevard de la Révision 

B-1070 Bruxelles

+32 (0)473 81 61 55
convergencesasbl@gmail.be

www.convergences-asbl.be



Cette histoire est celle d’un 

groupe de femmes de Cureghem à 

Anderlecht, qui, mues  par la volonté 

de voir leur cadre de vie évoluer, 

s’est mobilisé pour l’aménagement 

du parc de leur quartier. 

À travers la participation, la 

prise de parole, la revendication 

et la proposition, ces femmes, 

qui portaient en elles un 

questionnement sur leur place 

dans la société, ont pris les devants 

pour initier une action sur leur 

environnement. 

Aujourd’hui, grâce au projet collectif 

qu’elles mènent et qui vous est 

raconté ici, ces femmes peuvent 

se reconnaître actrices de leur 

apprentissage et de changement.

www.cultures-sante.be


